
La qualité des produits laitiers au Cameroun 
Amélie CHABOUD 

 
 
 
 

 
La libéralisation et la globalisation des échanges, l’explosion démographique et 

l’urbanisation, l’intensification des pratiques d’élevage et la sédentarisation des éleveurs 
constituent autant de facteurs qui affectent de différentes façons les modes de vie et la 
demande quantitative et qualitative de produits laitiers au Cameroun. 

 
Mon travail consistera à caractériser les transformations dans le domaine des circuits 

de distribution et des marchés ainsi que les changements de comportement des 
consommateurs camerounais. Dans ce contexte de transition socio-économique, quelles sont 
les différentes formes de construction de la qualité des produits laitiers, comment celles-ci 
émergent puis évoluent. Quels sont les acteurs qui entrent dans la construction et la gestion de 
la qualité des produits laitiers ? En particulier, quels sont les rôles de l’État camerounais, des 
firmes multinationales, des organisations internationales (OMC, UEMOA) dans la régulation 
de cette qualité ? Comment s’articulent les mesures prises par ces différents acteurs, du global 
au local et inversement ? Quelles sont les institutions (règles, routines, conventions) qui 
interviennent dans la construction de la qualité des produits laitiers ? Comment ces 
institutions émergent-elles et évoluent-elles ?  

 
Pour répondre à ces questions, je chercherai à élaborer un modèle d’analyse qui 

mobilise à la fois des outils de l’économie des conventions et de la théorie de la régulation. 
Cette approche permettra de combiner différentes échelles d’analyse et d’intégrer les 
dimensions historiques et politiques de la construction des marchés et de la qualité dans le 
contexte Camerounais. 


